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   UNE ACTION CONCRÈTE 

   POUR RESTAURER, ENTRETENIR 

   ET PROTÉGER NOS MAISONS 

   ET NOS PAYSAGES RURAUX 

BIEN RESTAURER POUR VALORISER SA MAISON 

Simplicité, authenticité, fidélité, économie. 

Calendrier 2020 
 

Maison de Jeannette : 
 

      C.A. : 16 janv., 12 mars, 14 mai, 27 août, 12 nov. 
 

Sorties : 
 2 Février :  Assemblée Générale à Meursac. 

 26 avril :   Gourvillette et Massac. 

 7 juin :      Talmont-sur-Gironde et Le Fâ. 

 11 octobre : Saint-Dizan-du-Gua. 
 

Stands :  
-  27/28 juin : Journées du Patrimoine de Pays. 

- 19/20 sept.: Journées Européennes du 

    Patrimoine. 

RENOUVELLEMENT 

D'ADHÉSION:  

Ne pas oublier de renouveler votre 

adhésion pour l'année 2020,  

si ce n'est déjà fait. 

   Le fief du Moulin (Corme-Ecluse) 

 

 

 

 

 
 

 

 

NÉCROLOGIE 
Anne-Marie, la maman de Madame Françoise GROSJEAN 

nous a quittés le 13 novembre. Ses obsèques ont eu lieu le 

lundi  18 novembre. Nous présentons nos très sincères 

condoléances à Mme GROSJEAN ainsi qu'à sa famille. 
Madame Anne-Marie GROSJEAN a longtemps et 

régulièrement participé à nos sorties. 
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 SORTIE DU DIMANCHE 13 OCTOBRE 2019 : CORME-ÉCLUSE 
 

 Ce dimanche 13 octobre, nous sommes 32 pour visiter Corme-Écluse et ses hameaux. Notre parcours 
dans le village commence par la visite de l'élégante église romane du XIIe siècle à la façade remarquable.  

 

 
 
 

 
 
 

 
 
  

 
 

 M. Jean-Louis Hillaireau nous parle de la population passée de 750 habitants en 1995 à 1200, 

actuellement. 

Le nom du bourg vient-il de "cormier" (arbre qui donne les cormes à l’automne) et d' "écluse" (celles-ci 

étaient nombreuses sur les bras de la Seudre) ou d'une légende selon laquelle Louis XIV, n’y étant pas venu 

lors de sa visite à Corme-Royal, la bourgade aurait été "écluse", c’est-à-dire évitée ? 
 Le presbytère, près de l’église, est maintenant municipal et est devenu un logement locatif. 

Près du monument aux morts, trois maisons comportent une génoise, l’une d’elles est la mairie. 

De l’autre côté de la place, nous longeons une grande maison avec porche ; au niveau des greniers, ses 
volets (bleus) protègent des fenêtres en arcades. 
 

 

 

 

 

 

 

 
 
 
 
 

 Belle et grande maison avec une élégante corniche.     Exemple de génoise . 
 

De jolies maisons sont bien entretenues, derrière l’église ; dans un jardin, un arbre remarquable par ses 

branches torturées et son feuillage, il appartient à la famille des acacias-robiniers. 
 Plus loin, un porche daté de 1772 précède la maison d’habitation d’aspect plus récent. 

Dans la rue de Chez Douteau, la façade (cimentée!) a conservé deux petites fenêtres à meneaux. 

Plus loin, on remarque deux anciennes entrées pour pigeons sur mur de dépendance, puis une "jambe de 

chien" remplaçant un dernier chevron sur le coin de la toiture. 
 Au carrefour, une très belle maison bourgeoise porte la date de 1884 sur 

son linteau sculpté.(Photo ci-contre) 

A l’arrière, les vieux bâtiments de ferme, ainsi qu’une ancienne habitation 
avec génoise sont séparés par un quéreux d’une autre maison avec œil de bœuf 

daté de 1664. Les énormes pierres consolidant les bases des murs témoignent 

de l’ancienneté des constructions. 

Appartenant à la maison bourgeoise, l’entrée du garage a deux jolies pierres 
sculptées. 

 Rareté dans la région, une maison carrée, au toit à quatre pans, s’oppose à une vieille maison (volets 

verts) avec corniche, possédant un porche. 
 Plus près du bourg, nous retrouvons une belle maison (volets marron) avec porche et double entrée 

pour pigeons.  

 Perpendiculaire à la même route, une autre belle maison avec corniche 
(volets bleu clair) fait face à l’ancienne habitation avec génoise à l’état 

d’abandon. (Photo ci-contre) 

 La Becterie, où nous allons en covoiturage, est une ferme avec 

pigeonnier carré. La piste d’envol est interrompue. Ici, les pigeons étaient en 

petit nombre car on peut deviner l’inscription sur la clé de voûte de la fenêtre :  

"Le haut, c’est pour les pigeons ; le bas, c’est pour les cochons" 

Un des chapiteaux de l'église. La façade de l'église. L'église et son beau clocher. 
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Photos  de Régis Bernet Compte rendu de Claudie MINET 

Nous reprenons nos voitures pour nous rendre à  : 

 La Perche, impasse avec grange dont le porche comporte cinq pierres avec encoche servant de clé 

de voûte, étable avec fenêtre datée de 1740, pièce "à ciel ouvert" avec ponne en argile, four, évier. 
 

 C’est l’heure du pique-nique ou du repas au restaurant. Nous nous installons près de la salle des fêtes, 

dans la verdure et dans le vent ! Une fois restaurés, nous repartons pour les hameaux. 
 

 Briagne (prononcé « Brienne » par les anciens) est un grand hameau avec de très belles maisons 

bien entretenues. 

Plusieurs escaliers extérieurs ont été préservés. 

 M. Grolleau ouvre son local restauré comportant un four et une ponne 
en argile. Agriculteur, il nous explique ses méthodes de cultures afin d’utiliser 

moins de produits dits toxiques et plus de plantes fourragères pour nourrir le 

sol. Il ne laboure plus. Son rendement moins performant est compensé par la 
baisse des dépenses en apports ( pesticides, insecticides, engrais). 

 De nombreux puits ont été conservés, où, bien que basse cette année, 

l’eau est à sept ou huit  mètres. 

 De nombreux timbres sont restés en place comme au temps où ils étaient 
des abreuvoirs. 

 Une maison originale, aux encadrements d’ouverture en briques, fait 

penser à une gare. 
 D’autres jolies façades (volets gris), (volets bleus) nous prouvent le bon 

entretien apporté par les propriétaires à leurs maisons. 
 

 Chez Tessier, sans s’arrêter, on remarque un escalier extérieur en bord 

de route. 
 

 L’Île : Notre groupe intrigue les propriétaires qui, rassurés, nous expliquent que le bras de la Seudre, 

tout proche, servait au rouissage du lin. Le chenal ("la chenau" en langage local) alimentait un moulin 

devenu une habitation. 
Une belle maison imposante comporte un toit d’ardoises, signe de sa richesse. 
 

 Charlotteau : Le propriétaire de la maison bourgeoise possède les 

gîtes dans une autre habitation et nous les ferait volontiers visiter, mais, faute 

de temps, nous passons notre chemin et retrouvons le bras de la Seudre et le 
moulin devenu habitation. 
 

 La Grande Gorce : Nous avons découvert une grange avec deux 

magnifiques ouvertures, l’une datée de 1766 ; tout est en danger 

d’effondrement, on n’y entre pas. 
 

 Jansac : C’est une belle maison de maître que nous découvrons ; des ouvertures en arcades à l’étage, 

une fenêtre avec "chien assis", une dentelle reliant les épis de faîtage en font le charme. Une autre maison 

au toit à deux pans abrupts possède aussi une dentelle. 
 

 Fief du moulin : Transformé en gîte et baptisé "El molino de sand y de los caballeros" par son 
propriétaire, c’est un très beau moulin restauré dont le toit est recouvert avec des tuiles en bois ; il possède 

ses ailes et à quelques mètres, une construction en pierres devait être une glacière. 
 

 Nos visites se terminent à 18h15. Une partie des adhérents repart après cette journée ensoleillée et 

très ventée, l’autre se rend chez Mme et M. Hillaireau pour partager le verre de l’amitié ainsi que les 

délicieux gâteaux préparés par Mme Claudine Hillaireau. 
 

 Nous remercions les participants à la préparation et souhaitons un bon rétablissement à Mme Toulat 
qui n’a pu être présente pour nous parler de son village. 

 

M. Grolleau et Mme Fortin. 

Escalier à  Briagne. 

Charlotteau. 
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…A propos de colombier…fuie ou fuye….pigeonnier…. 

 

...Pour relancer le débat... 
  

Voici des définitions trouvées dans le Grand Larousse encyclopédique (1970) 

 

Colombier : n. m. (de colombe). Bâtiment où l'on élève des pigeons.//Colombier de pied, 

colombier en forme de tour isolée (se dit par opposition aux fuies ou volets, construits sur un pilier 

de bois ou de maçonnerie, ou aux fuies militaires) : autrefois, les gentilshommes seuls pouvaient 

avoir des colombiers de pied. 

Fuie ou Fuye : n. f. (du lat. fuga, fuite). Volière, petit colombier dont les boulins vont jusqu'à 

terre. // S'est dit abusivement pour colombier. 

Fuyard (e) :   adj. et n. Qui fuit (se dit de soldats) ; qui est porté à s'enfuir : troupe fuyarde.  

Adj. Avic. Pigeons fuyards, nom donné aux pigeons habitant les colombiers appelés autrefois 

"fuies". 

 

Pigeonnier : n. m. Petit bâtiment préparé pour élever des pigeons domestiques. //  

Féod. Droit de pigeonnier, droit qu'avaient les propriétaires d'au moins trente-six arpents 

d'avoir un pigeonnier, en bois, de cent vingt boulins au maximum (et non un colombier, 

privilège de la noblesse). 

… Et pour mieux connaître ceux de chez nous… 

 
Les colombiers et pigeonniers sont nombreux dans notre département, nous en voyons souvent lors 

de nos sorties. 

Un livret, préparé par Antenne Nature Loisirs Patrimoine avec la participation, entre autres, de 

Maisons paysannes de Charente et Maisons Paysannes de Charente-Maritime, est en vente.  

 

Vous le trouverez sur nos stands ou lors de la tenue de notre assemblée générale.  

 

N'hésitez pas à le réserver ou à nous le demander. : prix 7€  

 

 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

         Ci-contre, la couverture du livret et, ci-dessus, un extrait du 

         contenu avec des dessins et croquis de notre présidente,  

         Nathalie LAMBERT. 

Aidez-nous à repérer les petits édifices ruraux de votre village ou de votre commune.  

Si vous pensez qu'ils sont dignes d'intérêt, nous pourrions organiser, avec votre concours, une 

visite.  

De même, si vous avez remarqué une restauration particulièrement réussie ou si vous en êtes 

l'auteur, dites-le nous : quand c'est bien, il faut le dire et le montrer. C'est notre façon d'encourager 

la protection et la mise en valeur du patrimoine et de complimenter ceux qui y participent. 


